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De retour en Polynésie, le leader de l'UPLD durcit le ton. Oscar Temaru : « Ce pays 
sera indépendant »

Oscar Temaru, Pdt de l’Assemblée de Polynésie : « Monsieur ( ?) SG des Nations Unies  
a un courrier en main qui relate l’essentiel de ce que nous souhaitons. C-à-d que nous lui  
avons rappelé que la Calédonie comme nous figurait sur la liste des pays à décoloniser  
jusqu’en 46 et en 47 nous avons été retirés d’une façon unilatérale sans l’assentiment de  
peuples, peuple kanak, le peuple maohi. Et nous avons réussi à sensibiliser les pays de la  
région en 1986 à ( ?) quand il y a eu le forum de ( ?) pour avoir une résolution avec laquelle 
nous  sommes  parti  à  ( ?)  aux  4ème comités,  aux  comités  de  décolonisation  pour  la  
réinscription de la Nouvelle-Calédonie et notre stratégie à l’époque. Je me suis dit ben oui,  
nous voulions  pousser  le  cas de la  Nouvelle-Calédonie  d’abord  et  ensuite  le  cas  de la  
Polynésie. Parce que il me disait : Oscar, si on pousse les 2 pays en même temps, la France  
va imposer son droit de veto, il va se passer des problèmes et j’ai pas voulu être l’obstacle,  
créer des problèmes. Nous avons travaillé ensemble et puis bon, j’étais confiant. L’année  
d’après on allait  faire ce qu’il  fallait  faire pour la Polynésie, mais malheureusement vous  
savez ce qu’il s’est passé. 

Alors, on lui rappelle tout ça et également l’histoire de notre Pays, ce Pays a été conquis par  
les ( ?), c’est notre histoire qui a eu des guerres franco-tahitiennes, problèmes des essais  
nucléaires, problèmes socio-économique que nous connaissons aujourd’hui et les moyens  
qu’il  nous  faut.  Nous  disons  aujourd’hui,  nous  devons  reprendre  en  main  toutes  les  
compétences qui sont disons régalienne, ( ?) réclamé. Egalement actuellement la ( ?) que 
toutes ces compétences ( ?), pour que nous puissions être dans ce monde, non pas de la  
mondialisation économique. Il faut que nous ayons ces compétences pour pouvoir discuter  
avec les pays de la région, nous ne les avons pas ces compétences là. Donc voilà, si vous  
voulez l’essentiel de ce courrier mais nous avons besoin également du soutien des pays de  
la région. Et donc, nous avons programmé pour le 22-23 juillet de participer à une réunion  
qui aura lieue à ( ?), une réunion organisée par les pays mélanésiens de la région pacifique.  
Et ensuite bon, j’ai rencontré le 1er ministre du Vanuatu, il nous demande également de le  
documenter pour qu’il puisse s’exprimer lors du prochain forum pour que la question de la  
Polynésie soit discutée et à partir de là, nous espérons avoir une résolution de soutien de  
tous les pays de la région pacifique. Donc, le travail de fond reste à faire mais, je dirai c’est  
une mission accomplie puisque nous avons pu rencontrer cela grâce aux ( ?) qui nous a fait  
rencontrer les membres du comité des 24, comité de décolonisation. Voilà tout ce que je  
peux vous dire. »

Une journaliste : Cette mission était vraiment utile ?

Oscar Temaru : « Bien sûr, bien sûr. C’est une mission essentielle pour faire avancer notre  
Pays à tous les niveaux : politique, économique, social, culturel. »

Une journaliste : Le courrier pour monsieur ( ?) n’aurait pas pu être envoyé plus tôt ?

Oscar Temaru : « Non, non, vous n’avez pas… Vous savez, je suis allé plusieurs fois aux  
Nations Unies, c’est un labyrinthe et puis c’est pas facile de pouvoir les rencontrer et là par  
ce qu’il s’est passé en Nouvelle-Calédonie et c’est pour ça que je dis merci monsieur ( ?),  
parce que nous avoir empêcher de rentrer là dedans, les médias ce sont saisis de cette  
affaire, les pays de la région également ont été sensibilisés par ce problème là et nous  
avons pu rencontrer tout le monde et tous nous soutiennent, voilà. »


